
Quelle spiritualité pour
aujourd’hui?

L’expérience du sacré, l’expérience
spirituelle et l’expérience religieuse de

femmes et d’hommes en 2009



La particularité du XXIe siècle

• André MALRAUX:

• « Le XXIe siècle sera
mystique, ou il ne sera
pas. »

• Karl RAHNER:

• « Le chrétien pieux de
demain sera un mystique,
c’est-à-dire quelqu’un qui
a expérimenté quelque
chose, ou il ne sera
plus. »



La soif spirituelle: une recherche de
sagesse & une quête de sens

• Facteurs d’intervention:
• Faillite des grandes idéologies

contemporaines;
• Consommer n’est pas tout

(capitalisme décevant)

• Le politique ne présente plus
de « projets de société…qui
font rêver. »

• L’absence d’éthique pour
accompagner l’activité
humaine: économique,
politique, sociale…

• Le refus du changement
radical en faveur des pauvres.



Les trois religions monothéistes
remises en question de nos jours

• Judaïsme: pratique la
plus basse…mais le
hassidisme (hassidim
= pieux) revient en
force; un mouvement

de joie, d’émotion.

Mouvement expressif
qui veut retrouver
l’élan vital des débuts.



Christianisme

• Le peuple de Dieu n’est plus
au niveau des dogmes, des
pratiques obligatoires; il est
critique et créateur. Il
redécouvre les mystiques
rhénans: Jean Tauler,

Henri Suso, Maître Eckart,
Angélus Silesius et il admire
les Thomas Merton, J.M.
Neuwen, Maurice Zundel. Il se
réfère aux Pères et Mères du
désert.

Il est à l’enseigne de

l’œcuménisme et de

l’interreligieux



Islam

• À côté du
fondamentalisme
islamiste lié au
terrorisme, il y a la
spiritualité inspirante
du courant soufiste: le
courant mystique de
l’islam.



Du côté de ces trois religions, le
meilleur et le pire se côtoient

• Au-delà des intégrismes, des
fondamentalismes, des
spiritualités de pacotille, de la
mentalité sectaire, il y a la
redécouverte de l’espace intérieur,
du voyage intérieur, découverte
des livres saints d’Orient (et de
ses icônes) et d’Occident. Une
liberté intérieure est promue et le
cheminement est plus personnel
que communautaire. En Occident,
le laïcat prend de plus en plus la
place du clergé et des
communautés religieuses sans
relève.

• « Sous la mouvance de l’Esprit de
Dieu… »





De quelle mystique est-il question
en ce XXIe siècle?

• De celle qui « se fonde
sur une aspiration de lien
au sacré qui se déploie à
partir de l’homme lui-
même et du mystère de
sa liberté. Dans une telle
quête, l’être humain
n’exclut pas
l’appartenance à une
communauté, mais il met
l’accent sur l’expérience
vécue à l’échelle
personnelle. » (Revue
Appoint, septembre 2007,
p.32)



Le théologien jésuite Karl Rahner
(1904-1984)

• Faire l’expérience d’un
Dieu qui ne se laisse pas
enfermer dans une
compréhension limitée,
mais qui, sans cesse,
interpelle. Y compris dans
ce monde sécularisé au
sein duquel chrétiennes
et chrétiens sont le levain
en présentant un Dieu-
incompréhensible-
fondement-authentique-
de-l’être-humain.



La sévérité, l’héroïsme d’hier…
l’engagement pratique et responsable de ce siècle

• La vision de K. Rahner se
traduit en 2009 par les
mouvements de simplicité
volontaire,

• Par le fait de relever des défis
dans les secteurs de l’écologie
et de l’environnement, dans la
répartition plus équitable des
richesses, le respect intégral
de toutes les formes de vie,
l’éthique comportementale
dans tous les secteurs de la
vie courante (politique,
économique, sociale,
religieuse…)



Toujours selon Karl Rahner…

• Le contexte actuel exige
que la spiritualité
chrétienne s’ouvre aux
autres traditions
religieuses et à la
diversité des us et
coutumes des autres
nations, à leur culture
propre et spécifique, à
leurs croyances
multiformes (47 ans
après Vatican II)



La spiritualité de l’avenir et l’avenir
de la spiritualité selon K. Raher

• 1- Une spiritualité qui
s’appuie sur une
expérience de Dieu

• 2- Cette expérience se
réalise au cœur du
monde séculier

• 3- une spiritualité
engagée dans les enjeux
et défis du monde actuel

• 4- une spiritualité ouverte
aux autres traditions
religieuses et au
pluralisme ambiant



La théologienne Sandra
Schneiders des États-Unis

• Rappelle que toute
quête spirituelle est
l’unification de la vie
par référence à une
réalité qui est au-delà
de la personne
individuelle: nul n’est
une île, pourrait-on
dire.



Intégrer sa vie, toujours selon
Sandra Schneiders

• « La vie spirituelle se
définit comme étant
l’expérience de chercher
consciemment à intégrer
sa vie non pas d’une
façon isolée et tournée
sur soi, mais dans la ligne
d’un dépassement de soi
vers la valeur ultime
reconnue par l’individu »



Notre époque et la spiritualité en
devenir

• Les voies de spiritualité sont
désormais multiples

• La différence à accueillir, à
comprendre, à intégrer: depuis
l’athéisme, l’agnosticisme, les
diverses spiritualités issues
des traditions religieuses, les
spiritualités laïques (sans
Dieu). Sans compter les
mouvements multiples: Nouvel
Âge et ses nombreuses
composantes, groupes de
croissance du potentiel
humain, gnoses et sous-
groupes religieux souvent
qualifiés de sectes; les formes
laïques et religieuses de
méditation….



Apprécier l’autre tout en demeurant
soi-même

• C’est le test ultime de notre
santé spirituelle:

• Faisons confiance: pourquoi
avoir peur?

• Le difficile est la vie: c’est là
que ça se passe.

• Espérons vivement que le
meilleur surgira, que le bien
vaincra, que la vérité
s’épanouira.

• Les communautés de
méditation sont des forces
inestimables, c’est d’ailleurs
pour cela qu’elles se
multiplient à un rythme effarant
dans leurs multiples formes.



La méditation comme lieu de
spiritualité contemporain

• La méditation amène à se
recueillir, c’est-à-dire à
s’unifier, à faire l’unité de soi,
en soi, pour soi et pour les
autres.

• Elle invite à l’attention qui
régénère le regard tant
extérieur qu’intérieur.
L’attention est aussi centration.

• Elle se nourrit de silence, si
évocateur, si indicible et
pourtant très expressif

• Forme à l’écoute totale et
intégrale. C’est, en soi, une
école de spiritualité fortement
incarnée

• La méditation n’est pas le lieu
d’un groupe social de
rencontre hebdomadaire.

• Elle est une communauté
vivante qui apprend à
s’apprivoiser, à se connaître
dans le silence complice et le
regard attentif.

• Riche en humanité, la
communauté spirituelle de
méditation essaime: c’est sa
fécondité.

• Elle approfondit d’abord et
avant tout les enseignements
de John Main et de Laurence
Freeman tout en privilégiant,
comme eux, les Écritures



La conclusion appartient à chaque
communauté de méditation


